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Cher frère,

des livres, ni de

Comme je suis en retard pour te remercier 
î1 bonne» si fraternelle. J'ai été tou­

che de l’abandon avec lequel tu me parles et je vou­
lais te répondre aussitôt, mais je me suis laissé 
emporter par le courant des affaires.

Si tu savais combien je suis surchargé! Tu 
le comprendras quand je te dirai que l'oeuvre avance 
à grands pas, que je suis déjà aller visiter une mai­
son qu’on nous offre et qui fera bien notre affaire, 
et que nous sommes en pourparlers sérieux.

Que j’aimerais te tenir au courant de tout 
ce qui se passe de vraiment providentiel en 00 0 0 
faire, mais le temps!... Je ne puis pas 
quart des lettres que Je reçoi », e ’ chaud" si Je 
be "il faut battre le .iî“ “en
laisse passer l’heure de la 0g[ disposé à don-
et avec elle, les ressources q pour aller au plus 
ner. Souffre donc que je te q01£0 manière de nous 
pressé. Ce sera pour toi loisir de répondre 
venir en aide, en me d°n^ ui veulent donner- Me 
aux demandes des personn embarassé, ma J
de ton chèque, j’en étais un p 
ai trouvé le placement

Ne te mets plus en peinS

Verdelais...

Adieu, bon frère,
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moins, à travers le temps et les distances crois 
moi toujours

Ton frère, ton ami, et l’ami des tiens,

fr.M Jean Jos Lataste

je ne puis me relire


